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Après la campagne des Balkans et FoccnpatiQnj^yv S Y R I E 
de l'île de Crète, l'armée allemande attend 

avec confiance les tâches qui restent à accomplir 
«SUITE DE LA PREMIÉIIE PAGE) 

L'activité de notre aviation 
Beyrouth. 13 juin — Notre avia

tion de criasse e t de bombardement 
t'est montrée ex trêmement active 

journée de jeudi. 

Chronique régionale 
De jolis coups de filet de la sûreté lilloise 

oreux ressemniement*. 

Comment l'Angleterre trompe éVûdé de la priSOtl de LOOS, 

auteur de nombreux cambriolages 

EST ARRÊTÉ A LILLE 

La M avril, la ville de Thèbe» était 'l'Ile de Crète, l'attaque commença 
atteinte. Le surlendemain les pre- d'une façon systématique contre tas!'u c o u n ° * "" jaunes» ne j e w u . - - - . _ - | I T O r n r i T t r T» T » T » T i ¥ 0 TVT' I I T O T T I • n I T ' 
salera, trou*»! allemande, fanaient force. prmclp«le. de l'ennemie dan» Elle a mitraillé et bombardé p lu- I MV 11 \ \ I L V L I V U L U U V M L I I V I I I U 
leur entrée dane la capitale belléni- la région de La Canée. sieurs objectifs e t dispersé de n o m - U l l l / f l l l U L / I \ l > l J A 1 \ JL1 l Y l i J 1 / l J J U J l l V j L , 
crue La vaille déjà, daa parachutistes! II s'agissait de prendre dea poal- breux resaemblements. 
allemande s'étalent emparés de la tlons particulièrement bien cens 
• M e et du détroit de Corlnthe, eaau-[truite» et défendue» avec ténacité 
tant alnai la contrôle de la seule dans des champs d'oliviers, et dans. 
eomnrunication terrestre entre le des localités sménsgées de façon s S e s p r o p r e s t r o u p e s 
Ytord et le 0ud de la Oréce ainsi quel constituer des bases sur les hauteur» nevronth M tsési n » nnm 
la route maritime particulièrement desquelles on domine la vallée h r ~ T ™ i r ; " J „ " ' ~ J z L l ^ 1 " 
importante passant par le canal de Néanmoins, déjà su cours de ls se- ° r e u x térnclgnages de prisonniers 
Curlnths. conde Journée de l'offensive, la posl-1 britanniques viennent l 'ajouter à 

Au cours de ces opérations, plus de tlon-clé de l'ennemi prés de Oalatas ceux qui ont déjà été donnés au 
•00 Britanniques et 14M Orecs alnai put, après une lutte sévère, ètrelsujet de la prétendue présence de 
qu'un important butin de guerre fu- percée Le 27 mal, La Oanée. es pi -1 troupes a l lemandes e n Syrie et au 
rent capturés l u l e de la Crète, et ls hsuteur S Liban 

Par le Péloponése. des parachu- Irest de la ytile purent être prises., U n ^^f , ; „ „ , , „„. , , , , l u , , d l t 
tlstes d'abord, des troupes motorisées,Au sud de la ville, dea troupes dr ^ ^ divisions blindées aile 
•résulte, progressèrent jusqu'aux porta montagne, qui avalent été chargées ^ ' ^ ° L ^ l l T r ^ r ^ ^ \ Z ^ 
H Ar— et d . âtaïamats capturant d encercler la ville, atteignirent, mandés étalent chargées de détfen-
i C L K r . m l ï J Î ^ ^ Î . M i q ^ ™ t »P'ê. « • m « c h e forcée à'travers f r e la Syrie. 8 e . camarades et lui 
des Serbes en déroute, qui n avaient une région sauvage de montagnes étaient persuadée, lorsqu ils virent 
pas réussi à s'enfuir par la mer « psr une température de plus de en lace d e u x des soldats français. 

Pendent cee opérations, des déta- 3 0 degrés à l'ombre, ls baie de la qu il s'agissait d'Allemands qui 
ehsments de l'armée List poussèrent f u d » '» base ls plus importante d> |avalent revêtus nrs uniformes 
à bord de nsvires préparés à l'avance. '» «°t te angi. lse en Crète Psrml Ma U n o f n c i < r aviateur déclare qu'il 
a t r . v . r . 1. mer Bgée et prirent les ™ ^ r e ™ ^ ^ " ^ ' • ' « • • » ~ u

n " I croyait avoir affaire à des avions 
I I ~ . A . T h u a de Bamotrace d e " ' ° " combats, se trouvait le com- . . . . _ ..,, ' . _ . 

Il était l'ami du bandit roubaisien De Budt 

Le aervee de la SûreU lilloise, sous'gadler-chef Carpentler, le brlgsdier 
l'active impulsion de M Rochst. Contenssux et les lnspecteura Nou-

commlssa re cen- lette et Voleur, étalent avertis •*• 

ROUBAIX 
LE DRAME DU PARC BARBIEUX febvra respirer un peu e t o a alla 

quérir Robert Dumont, 30 ans, tour
neur, domicilié a», avenue Edouard -
Valllant, a Croix. On le trouva à son 
domicile, où il accueillit les policiers 
sans trop de surprise. 

A la Sûreté, ou. 11 fut conduit, 11 
apprit sans émoi apparent la dénon
ciation de son complice Lefebvre. 
Et. sana difficulté, u raconta 1' « af
faire ». La voici : 

Lefebvre. Dumont et l'Algérien 
étalent jadis de bons copains. Leur 
anutre ae troubla en mal 1940, lors 
de l'exode. Djeraf Lounis évacua et, 

O I avant son départ, u emprunta à Le-
1 febvre un blouson de cuir. De la 

Il s'agit de deux jeunes Croisiens qui tuèrent r*ance non occupée, u revint à paru où 11 travailla longtemps et, — 

Vingt-quatre heuresBprès leurcrime. 
les assassins de l'Algérien 
sont arrêtés par la Sûreté 

pour voler six cents francs 

Nous avons relaté hier la macabre1 Au moment ( 
découverte faite jeudi matin, au l'Algérien était 

Juin dernier, il revint à 
Croix, ches son frère, as, rua da 
Metz, c'est-à-dire à coté de chas Le
febvre, qui habite, rappelons-le, «7, 

arrestation, r ^ ^ Uetz 

accompagné d'un; A peine revenu, Lefebvre le 

. ^ 

tral. v ont de réus-, retour de Vanderdonckt ches , o n pare Barbieux, par trots jardinier, de. jeune homme qui parvint à pren-, d e « « u u e r i e blouson prêté en mal 

Use de Thasos 

l.t.UKlii.S 

_ „ . _ Bamouaee ae ~t^\~~"-~{ ~ """••[:'' " ! al lemands et s'étonne d'avoir eu à 

^rpru.,.^^ pi-bar1 T r*"1,1*,rançais 

ImportanceT Les force, i t a l i e n n e s ' • « ' « « " t " ° « ° n dut le . sceompltr Pilotes par des Français . 
s'emparèrent dea Iles Ioniennes e t . l e x c l u , , r « m « n t »" moyen de troupe?I On capitaine dlt que son détache-
venue, du Dodécanèse, prirent l e s d infanterie soutenues uniquement; ment reçut l'ordre de n'euvrir le 
Use c y e l . d e . fi*T de» obu.lers de montagne de feu que sur les Allemands et de 

Par ces opération» dirigée., «elon ' * * " calibre \Hire prisonniers les Français 
laa indications du PUhrer et chef , / " ' , ' " ' * ^ . n

m " n q u ' ° ' m u l e t * Ces témoignages concordante 
suprême des forces srmées . l l eman- rt d autres moyens rie transports. l e = , m o n t r e m Q u e i A n e i - , e r T e -XDloite »'»'» *té condamné le 14 Juin 183» lement en ca . d alerte 
d e ! par lTgénér . l - f . ldm.reoh.1 von " o u P " ' u r e n ' °°"s-ée» de tr .ns - ^ " J J " " ' ? " I 1-,^''--1! £ £ ~ " " « ~ r d'assise, du Nord à L'homme était couch 
a ! . „ r t i . « , h m r n m . n d i n t »n chef de P ° r t " • b r " d'homme leurs lourde? systématiquement, auoré* de se 

iï^^-j^^^^",™"-^™™*t^>**™«™-i,T°'i- mal**1?s démentis don 

i •rn-w. v̂ K- • Dément* d i m rt»> pnntrft.. » ,<• . i n M nsr i« mvtiv#mHn«rt frotiroi 
néral. en collaboration n^v . 
s iens de l'armée italienne et de l'sr- Le» grrupes de combat qui cp*rê- fausses rouvel les de l'occupation du 
mée hongroise, une csmpagne de " n , t à R « h y m n i o n et à Iraklion | Levant par les forces al lemandes 
trou « m s l n e . av . l t suffi pour rem- » ! » ? , n t . . " * » • ? • » « . . Jl •• Il• !_• • fmm ^ g e c o „ d e „ o t e 

la ville de Roubaix. En vaquant S dre la fuite et échappa ainsi s u gar- i e 4 0 . Hélas I l'Algérien "ne possédait 
leurs occupstions. ils avalent ap?rçu, de Marissal. qui n appréhenda que p l u s „ vêtement. Ayant eu besoin 
flottant dans la pièce d'eau située Djeraf Louni». d'argent, pendant l'évacuation t 
entre le monument Plerre-Destom- M a s le gsrdé connsisssit ce jeune | lavai t vendu... 
bes et l'extrémité du parc, voisine du homme et la 8ùreté sut donc fsclle- n j , ̂  joui. 11 était condamné A 

adavre d un ment qu il »'ag assit de Paul Lefeb- mort I 
Per-*-Chcvai 

sir de jolis coups amie Apres une surveillance de quel-
de filet. Il s arrêté ques heures, connaissant ls chsmbre 
un dangereux re- ou logeait V.nderdonckt. ils dècl-
prts de justice aèrent vers minuit de l'srrèter. 
G e o r g e s Vander- Sachent le bandit armé, les agents 
donckt. 88 ana de la aûreté. sans hésiter, pénétrèrent ' l w ^ l p a ; a ; s a n t 4 g é d u n e t r e n . vre. pspetier. âgé de 1» an», de nlci-l j 
mécanicien, s a n s dans l'immeuble, enfoncèrent ls porte , B l n e Q a ^ n é r s . , l é J ^ d € "^^ h CTO[X[ et à eux deux l u décWe^nt ^ 
domicile nxe. »pé- CU reposslt l'homme et firent irrup- I ! s B l e r térent aussitôt M Georges Bien sur. r.en ne disait que ce " l r * a , s p « r a H r e atCMtTtat d e U 

clallste du c a m - t l o n dans la pièce. Le. policiers s s - Artigues. comm ssraire de ponce du Lefebvre fût pour quelque chose Anoaremment pourtant n . ~ - , 
briol.ge. évadé de valent qu'il , devaient agir vite, car 5 l n . arrondissement - faisant actuel- dan., le crime. On enquêta quand t lnùVren^d.f vlv^e! aîec:'1'Alsrérie^ 

ement l'intérim su t— _ q m vint même sur son compte. Et ce qu'ils e n „ „ , , „ , «mltlé. Lundi dernier 

^ l ' I ^ J " * " " " . ? 1 ^ VJi'ZI1 d 0 ^ ' n , ' ° r t * r e f l é c h l r » U I Djeraf Lounis offrit même le cinéma 
Lefebvre. IU allèrent A Lille, A 
< Bden >, et revinrent A pied chez 

t en rentrant de cette aol-
e n e r a i - c o i o n e i : « ^ - . •• - - - < n avalt. lors ne s» 
it-malor gé- P*ments dan . des contrée, pour i» i nés par le gouvernement français d „ a n t i« t u . i s e s . p l u . de deux c e n u ; a p r è . interrogatoire 
»vec les divi- P ' u P " n tr"'* montagneuse» que par le haut commissaire, les à K I , c t l f . Il avait donc encore n u i t é e lendemain, au parquet 

et l'Algérien se frequen- ]• 

i ils "ta lent "rn^u.' à"béaucoPu" ÏÏTi, 
Drê= et Lefebvre n avait- 1 nas dé *** q u "" , u r » n t surpris par le garde 

l c " Marissal qui parvint A arrêter l'Al-

rent à Jïethymnlon 
avsient cependant maintenu 

minimum 7 e " f o V c V . ' P " 1 1 1 ^ * *VT* »vo,"- soutenu une 
S n T vvnolr . complète. De . effectif, £ " ? " , * " ' ' ^ ' \ P " " ' d'Imprévu, 
de l'armée qui avalent été t e n u . c o n , r * u n * n n « m l Puissant et aupé 
prêta, les deux tiers durent Interve
nir. Dans ls lutta contre les Brltsn 

contre ur 
rieur en nombre. Le 38 mal. des 
troupes Italiennes débarquèrent dans 

lendemain. 1» partie est l'Ile. 

la prison de Loo» v .nderdonckt svs l t l'habitude 
V A " N D Ï R D O N C K T an mal 1M0 dormir la fenêtre ouverte, afin 

V a n d e rdonckt pouvoir prendre le large plus facl- tard, accompagné de son «.-crétaire. policiers 
M. Lucien Prouvo«t. et de MM. San- Lefeb 

~ par la cour d'sti l iM du Nord a L'homme était couché. Rapidement dras, commissaire central, et Da$ 
** d x ans de réclusion pour vol». Il ceinturé 11 fut . m e n é avec .a conçu- chef de la Sûreté, orêce a du 

avait, lors de ss compsrutlon pine su service de la sûreté d'où papiers trouves sur le corps et au prê=, et Lefebvre n'avalt-U pas 
11 fut conduit, ! témoignage de l'agent Marissal, de claré, dé.à. qu'il aurait fait ton ^ 

Croix, qui conna asait prrsonneUe- affaire, un Jour, à Djeraf Lounis Ce — . 
à'purger lorsqu'il prit la clef: Dans ls poche de son veston, qui j ment ls victime, celie-ci put être Lefebvre. en outre, nétai t - l i pas ce . Wuant a Lerebvre, qui portait «ur 

des champa pendait au pied du lit. se trouvait identifiée comme étant Djeraf Lou- qu'on appelle une « petite cra- i l i . „ P 1 ^ 1 0 '" automatique, 11 pré-
Bn même temps que lui, avait p r U ' u n revolver chargé de cinq balles nis. sujet a.génen. &çé de 31 an», puie » ? i K ^ f . u i ^ n i i ! ! , 6 ' „ . . 

la f u t e un autre dangereux malfal-j , j a. i manoeuvre en chômage, célibataire Bref. Il fut arrêté à l'usine H o l - ! . , * " " " , lendemain Djeraf ayant 
taux Jean-Baptute Uoreel. 30 ans.! La capture dé Moreell né à Rebouche (Algérie i. demeu- len. où U travaille, et amené dans é t é ™liché. Lefebvre apprit que l'Ai

d e p r o t e s t a t i o n f r a n ç a i s e journalier, . a n . domicile fixe. Cet, C e M e m ê m e n u i t _ „ onance f a v 0 . ; ™nt ch ?z . o n frère. 4.S. rue de Metz, les locaux de la Sûreté à Roubaix. \ une somme de 
e s t a r r i v é e à I O n d r e S individu, recherché en vertu de ^ept r l g a , „ m ê m e s policiers l u mandats d'arrêt et d'amener pour appra aussi 

L'examen du cadavre. 
Amsterdam. 13 juin. — La B B C . vola, délivrés par lea Juges d lnstruc- rotoiTt j _'B queteu docteur 

C e t ! Dumont qui a tiré ! 

dont trou d . troupe, blindée., opé- « «intact fut établi à l'oueet avec a annoncé que le gouvernement bri- tlon du Parquet de Lille, a été a u M I , m , n M , à M e n l n d u b a n d i t De B-idt *™ t ' P f T ' I J l V ' * , '«*"/" 
rêrant Une de c e . dlvl.lon» fut en- '*" troupe, q u l combattai-nt a Re- tannlque avait reçu, jeudi une s e - srrêtè su cour» de ls même nuit. é%m, t v e n u à L m e r u , au y , U D o u r g - a v 

eore retirée s u cours d e . opérstlon» ' " 7 ™ " ' ^ . " . J ° „ , a t ' ° n * J"1 ' *UT conde note du gouvernement de VI- s la recherche du bandit des-Poste». chez sa femme 
•on concour. n'étant p lu- — — CT fort, par" la vole des s i r ? . 'emparé: ^ a u ™*1 d « '» 8 ^ « - ^ ™* Après .on é v « l o n . Vanderdonckt - „ M B l * P ™ ^ ^ 

800 francs. Il est ima que l e me 
d'agir était venu. Il manda son 
« copain ., Dumont. et tou» deux 

Lefebvre feignait la plus grande décidèrent de « faire le coup > 
placidité. Il s'étonnait de son arres- mercredi soir. Dumont «opérerait ». 
tation. qu'il qualifiait d'arbitraire. Lefebvre lui donna donc son revolver'. 
•«clamant des explications. Mercredi, donc vers 20 h 30 Us 

Mais M. Darlev en a bien vu d au- allèrent chercher le . condamné > 
trea. Il ne a émeut pa» facilement, et Et Ils l'emmenèrent d a n , une véTl-

entreprlt » le Jeune homme. Il table marche a lu mort 
louvoya de mille manière» et. pet.t Le i o n g d u „„„ u § U o U T é -
à petit, il en vint au crime. rent pas de coin propice Lefebvre 

L'autre déjà, n'était plus aussi p r o p o a a d o n c U n f ™ . ^ ^ 
rassuré : il svait perdu son ton € cré- Barbieux Et le trio arriva hi tAt 

A ces deux était cadenassée de l'extérieur, afin voilà oU en était l'affaire quand neur », mal . il tenait bon encore... a u Beau-Jardin Sans mef l l"^ . 
d e s t r o u p e s f r a n ç a i s e s », X ™ la nommé H W a . tenait d'induire les policiers en erreur Ici M. Dsrley. chef de la Sûreté. 1. prit Quand 11 le juge» à point. M. Darley 1 A l eer ien . u . v . u . i n s c j u w t et! 

K . ' comoagnie n falaalt souvent partie encore. 11» enfoncèrent la porte et en mains, jeudi matin. Et. jeudi soir, attaqua . joyeux. "«oucimni 
r e c o n n a î t S e T . expédi ions » orgsnlséeï par surprirent Moreels assis sur son lit , - . d eux assassins et leurs complices - Tu ne 1 aimai» pas, hein M A I - I u , • « , , „ „ 

. «*t"~ " » • s r p r t t â p r e n d r e l a f u i t , e t tout ahuri étaient abus -— • 
l a r a d l O b r i t a n n i q u e ' " ^ p o l o e , T a i t appru que. de de laudace des inspecteurs qui » appel 1 

Amsterdam. 12 Juin. — La radio Menin Vanderdonckt venait souvent Cette deuxième pr.se était bonne mené, c gne des policiers qui l'ont 
nt deetructien ou par la capitulation anglaise reconnaît que les troupes . L uie , oU il rendait visite a son Ces deux arrestations font H plus accomp'.i. M Darley, d'abord, et 1 

?T. compris d ? n ï ^ ch'ilre.. En de l'ennemi britanniques et gauliUtes. qu! cpé - amie, la femme Rose Pique. 37 ans. grand honneur à la suret* l.Uo'.e_q 

ses agresseurs. 
Une flaque de sang, sur le gravie 

Salon de . relevé.~qùi"nTor* pa. ville et de l'.'érodrome d'iraWlon" l'entremise de sir Samuel Hoare. ^"."sembi.bfement. car' U loge , à c n a m D r . e „ , " * f a . ™ ^ t . . . d u m » m e d'une allée bordant l'étang, marquait 
encore pu être clôturés, le nombre De ce fait. 1. décUlon intervint fl- minLstre de Grande-Bretagne , A p.usieur. reprises chez D ; Budt. le Le» « B e n " < » e r e n l ' " ° " l emplscement ou la victime avait 
«a pruonnl .r . faits au cour. d . c e . n . U m e n t en faveur d e . armes . l i e - Madrid. bandit roubaisien qui s'est tué der. P ^ ^ ^ ' t ^ ^ V v a n d e r d o n c k t " ' t O U C h ** 
o o m b . t . par l e . troupe, a l l e m a n d , mandes^ . .. nlérement à Halluln. . lors qu^ll était d e ^ • ™ « ^ ™ « " " , „ . . . M o r e , , 8 L a aftreté À U rescousse 
s'éleva à «.Me officiers et 337 8*4 sol- Ls fudte des troupes britanniques « R e S I S t a n C e B C h a m e e »ur le point d'être arrêté. -
data serbe.. 134 officier, et environ en déroute, qui «ulvit ces evéne-
18 000 soldat, anglal. . environ 8 000 ment . , prit fin le 1er Juin .ur la 
officier, e t 310 000 soldat , grec, côte «ud de l'Ile 
Ainsi au total plu» de 14*00 offl- Le» troupe, alpines livrèrent une 
Clara e . 6A8 700 soldat, ont été cap- dernière et violente bataille aux An-
turés La. soldat» de souche aile- glals dans la montagne au nord de 
mande ou originaire, d'un p . y . »lllé Waki». Celle-ci ae termina par 1 

étaient abus le» verrou» !.. VollA ce 8 * r l e n ? M a l » pourquoi l ' . s - tu tué , d- é ^ — J ^ _ - _ — T - . 
travail rondement Une bonne tripotée nauralt-el le pas , „ *<£?*•. ^f"'*" "" . b „ u t a » ^ ^ u 

•uffl 
L'autre serra l 

la tête, haussa les épaules et nia 

les dissimulait entièrement. Il était 
dents, fit non de ^ ° m P l l " ? , m e n t d t e e r t •» « u l e une 

uomobile roulant avenue 

effet tout comme les Oreca U. ont L» lutte touchait ainsi à sa fin rent le long de la côte syrienne, se ménagère. 44. boulevard de Monte-
été renvoyés d a n . leur, foyer.. De» unités de la marine Italienne heurtent à une résUtance acharnée bello. chez laquelle il se cachait. 

D'eu*» part, aelon le relevé qui a principalement ont assuré »wc vall- de la part des troupes françaises. L e b » n d i t 
été tait Jusque présent, le butl 

parvenue a débnrr^sser 
ville de deux redoutables ban i 
spécialistes du cambriolage 

,u l inspecteur, Nlsse et Vaneasch'e. dont l a t e t e - n a u s s a ' « *P«"1" « »»»• . ^ „ 7 „ trmibTaTt « r f ô u T »'**' 
la, il est inut.le de rappeler Ici la n l a mollement, dans un "«ml-ac- J , ^ s ' ^ l a i t parfou ta ^ « i ç e . 

ils valeur quiescement. u neure était venue. Lefebvre fit 
Mais, suivons pas a pas nos 1ns- ** P ° » c ' " continua son sttaque. ' ̂  « ' n d'oeil A Dumont. Celui-ci. 

lance, contre un ennemi souvent su 
a ' é i ê v a a L W c a n o n . . environ 800 000 pérleur en nombre la protection des 
arme. A feu. d e . centaine, d . vol- transporta allemands. 
turas blindées et autre. Un nom- • • • • » » » • • • « 
breux matériel de guerre de toute L M £ V , e , » • " « • • « » 
nature, ainsi qu» des stocks, très britanniques 
importants de vivre» et d'habillé- AU ctur» de ls campagne des Bsl-
mant .ont tombé, entre le» main» kans y compris les combats de Crète. 
des troupe, allemandes. les force» aériennes ennemie , ont 

ai »• j •<•! j r _ l » . »ubl les pertes le* plus graves En 
L'Occupation de t lie dé Crêt* ooaibsta aériens 1«7 . v l o n . ont été 
Après la conquête par le» pul . - b a t t u s ) g 

aance. d» l'Axe du continent grec 

L'Angleterre etla guerre b : 
pour voler. La police a pu établir. *i 
effet, qu'il est l'auteur d u n e tenta 

re de cambriolage commise le 2i 
1 dernier, vers 23 h . chez M"' 

Roquet, comm;rçante. 62. rue Léon 
G^mbeùa. et d . deux cambriolage, 1* brigadier Coutensau 
Z..-.*..!.- ,— <. . . on .,.,!• H.^,, .r pecteurs Noulette et Vo 

Une nuit fructueuse 
Un quatuor sous les verront 
lais le brigadier 

pas a pas 
pecteurs dana l'enquête qui lea me 

1 na A 1 arrestation des assasô.ns. 

Deux retardataires 

poussa Lefebvre Jusque dans 

Csrpentler. La Sûreté n'svslt donc sucun fil 
et les ins- conducteur. Elle en trouva un très 

SUITE DE LA P R E M I È R E P A G E . " M . " ^ " " * » " n ' e P s ' ô " K r , ' " d ë r n i « pecteurs Noulette et Voleur devaient vite. Car elle apprit que. lundi soir. 
, . . , . , . , „ • , . . H chez M̂  V.qdervllet. commerçant, mettre à leur tableau « d a m h U victime s v . i t été arrêtée . p r é . 
L Angleterre p o u n n i v T . la lutta 3 1 b ï r u « Ern>st-Deconninck 

« jusqu à la victoire » Détail partlcul er, Vand-rdonckt, 
Le service e n 1 9 3 8 - i v a l t d e J à * o p e r é * c b n 

même nuit, quatre nouv 

tout entier et de» iles de ls mer Egée, 
11 ne restait sux Britanniques com
me dernier reste de leur position 
convoité , d .ns le» B . l k . n . . que 1 Ile 
de Crète 

D C A . 417 
détruits .< 
pertes de 1 
à 592 avion 
relatlvemer 

lies airest»- 1 heure du couvre-feu — qui sonne 
Croix a 23 h. — et conduite su 

Lor. de leur ronde, rue du Fan- violon oU elle passa la nuit. 
, tourg-des-Post.es. Ils aperçurent deux : ^ - r ^ ^ ^ ^ = = = = ^ ^ ^ = = = = = : 

Le 1" mal de» Inspecteur» de la femmes. Hélène Lechantre. 21 ans 
„jre té apprenaient que Vander-! rue Jules-Guesde. 77 b s. et Get» 

sol En regsrd de ceê A Londres que lors d u n e entrevue d o n c k t se trouvait dans un café d e v l è v e Orlon. 21 ans sans domicile flx 
nem! s'élevant au total q u r M Churchill a eue avec les re- ia rue Léon-Gsmbetta. Ils s'y ren-1 qui portaient chacune un sac cont< 
nos propres pertes sont présentants d e s Dominions et des! dirent et trouvèrent un individu dl- r.ant. après vérification une cou 

eUes s t te l - „ n l , , . „ n M a . m ^ • _ x»x t - niinrmt o*- ce faux ronne de fil de 

Amsterdam 12 Juin 
îart iuene de la des informations anglais annonce 

appareil, ont été « On communique officiellement 

_ der- S O U s u n Prétexte passa derrière l'Al-
nler» retranchements, tant et al bien B*rien. aortlt son revolver et. froi-
que celui-ci, abasourdi, la tête en dément, a moins d'un mètre. 11 
feu. prêt A pleurer, s'écria enfin : t l r a ! 

— Mata ce n'est pas mot qui ai L a balle entra par la nuque e t 
tiré 1 C'est Dumont I sortit par lœtl . La mort dut é t ï e -

înstantanée. Lounu s'étendit douce-
Condamné À mort iment sur le sol. 

pour un blouson de cuir ! pJte^ufi'f ™,VV° u l U "' rmfl* •o t t 

•" porteieuu.e puis, empoignant ta ca-
On en «avait assez. On laissa L e - ; d a v r * P " un pied, U ta traîna Jus-

reçu cadc .u de 

q u a u lac, où il le bascula. 

Apre, le crime 

puissances alliées 11 a été décidél sant s'appeler Dupont ['elles 

ques bs t tue . en Grèce s'étalent en 
fuie» sur cette Ile afin de la défendre 
Jusqu'au dernier homme, de concert 
avec la garnison britannique et hel
lénique qui s'y trouvslt déjà C'est 
du moins es qu'avslt déclaré le pre
mier mlnutra au Parlement britan-

n T e . t évident que l'tle d . Crète P . - . » — 
était aussi d'importance pour ls porte - sv lons^nt * 
guerre menée en Méditerranée orien
ta l , par l'Allemagne et 1 Italie. C'est 
pourquoi le FUhrer sa dècid» à la 
conquérir par un débarquement 
aérien. 

Le m.rèch . l du Relch Goerlng fut 
Chargé d'exécuter l e . opération.. 

t e s prép.r . t l f . tactique 

r>t unTtèTde H I U I I U U qui sont magne et l'Italie . jusqu'A la v ic -
Inlervenues en Méditerranée contre toire ». 
des cDjec'lfs naval, ont coulé trente , . ; , _ . , ; - _ » . i » • -
navires de guerre ennemis dont L * «• • • •hou de I Angleterre 
vlngt-txois pendant les aeuU combats est-elle p l u . grave que ne l 'avoue 
peur \é Crète. le premier ministre ? 

D'autre part, un grand nombre 
d'autre, un i té , p.rml taaquellea plu-

On mande Stockholm 12 Juin. 
et de na» de Londres 1 

été endomma- Le fait que la Chambre des c o m -

tuellement le bandit pour d t s s m u - gare de» Postes 
1er son Identité Une lutte «engagea Interrogée» S la «ûreté. ces femmes 
entre les policier» et Vanderdonckt avouèrent en outre deux vol» de bl-
Oelul-cl. béti en athlète, eut tôt fait cyclettes. commis avec la complicité 
de se débarrasser de» agents ; 11 d u n e nommée Marie-Thérèse De-
enfourchs une bicyclet" î et se sauva vriese. 25 ans. l'un le 6 juin. 
par la rue Alexandre-Léleu. Judice de M Oscar Flam°z 

Aux cris de c Au voleur I » pous- le 30 mal. au prétud'c» 
ses par la foule, deux débardeurs lez. 280. rue des Postes 
essayèrent de barrer la route' au Le» deux machines avalent été 
fuyard. maU celui-ci. menaçant les vendues à un nommé Lucien Lejou 

. de la Lys i baraquements i. Les deux, qu i 
, autres éts lent pour lui des Inconnus. Dekière. ! Un peu émus, les deux assassin, 

La bande se dirigea donc ver» Neu- Cette arme, mise au point, prête à revinrent A Croix, où Us entrèrent 
j . ville-en-Kerram. tirer, contenslt trou cartouches. Elle dans un café de la rue Lacépède Ils 
P_; Lea malfaiteurs pénétrèrent dans fut découverte au cours d'une per- ouvrirent le portefeuille du mort II 
1„ I l'établissement de M.Vincent Vienne, quismon fa te au domicile du Jeune contenait 600 francs 

| après avoir fracture deux portes, a bandit par M Bouvier, accompa- Lefebvre donna 200 francs A D u -
1 aide d'une pince-monseigneur. Le gué de M Ducrocq. Inspecteur de mont. puU Us se séparèrent 
butin consista en douze pièces de police spéciale, et l'agent Vaes. Lefebvre se retrouva vert 22 h 
t ssu qui furent transportées S Re- Devant tous ces faits. M. Bouvier d a n a u n c a f e d e C r o l x ^ u u r e n o o ^ ' ' 
ckem chez Deklére et vendues en a procède a 1 arrestation du Jeune tra un autre compère. Albert Lè-

, o r e . Belgique Comme part, le jeun " 
l'antre luirois reçut 2.000 fr. qu'il r 

de M"- Wal- s a mère. 

du Jeune tra 
Hai_ homme, qui a été transféré à Lille. lièvre 

mit a 

Les cambrio lages de l'église 
du Mont 

gé» depuis le début de l'snnée à fin munes après la clôture du débat deux hommes d'un revolver chargé. 43 rue de Ballleul. exerçant aans au- o n se rappelle les deux cambr 
mal. sur la s i tuation générale se soit se f-aya un passsge et dUparut torlsatioi la profession de brocan- iage» commis, en l'église St-Alpho 

Au cours de la même période. 1e r e u n i e e n séance secrète a suscité 
nombre <'ee navire, marchands ' • " - d a n s l'opinion britannique une vive 

Tszrzzjrsszr': ^ !»<*. L*. -~» >-,*•. ». 
. laueeant ensemble plu» de 520 000 v ' " circulent et on entend affirmer 

n t tonnes En outre, plus du double de fréquemment que cet te séance i m -

L'arrestatioa 
du Mont d Hallum. 

brocanteur i a n dernier. Le premier, da 

L'inscription des épiciers 
pour l'obtention de la carte 

professionnelle 
syndicat des épiciers détail 

liomicilié 33. rue 
Jean-Jaurès. Il lui raconta l'affaire. 
lui confia son revolver, et 11 lui 
donna loo francs pour acheter son 
s.lenc 

Puis e n sifflotant. 11 regagna ton 
logis. Largent qui lui restait. U le 
donna à ss mère, mais u n . lui f . i r . 
de confidences. E t 11 s . couch.. . . 

Q u . n t a Dumont. 1! y . longtemps 
Le 10 Juin, dans la soirée, ta b n - e n t été déférés au parquet. ; du 11 au 12 octobre, fut commis pa 

Dekière seul. Il avait fort port. 
de la sacristie, puis celle taber-

aux syndique» et qu'il ronfl. it 

Une troisième arrestation, 

•urès psr la flotta aérlenn. IV cf t o n n a ) ? e , été gravement endom- prévue indique que la s i tuat ion mi -
m.gé litalre et économique de l'Angle-

! . . „ . * . . J . r . ra sée . D e m a n d e t e r r e e s t b i e n P l u s e*rave a u * nr 
Le» perte» de I armée al lemande ^ ^ a y o u é ^ p r e m l e r 

dans les Balkani . . . 

commandée par le colonel Loehr. qu 
avait »ou» s e . ordres le ajènér.l 
aviateur Student dupoa .nt lui-
même de fort, contingent , de par«-
ehutt . te . . de troupe, a lpine . e t de 
débarquement sérlen. le générsl Le. pertes .ubles par 1 armée ai 
aviateur Prelherr von Rlchthofen cour, de 1. campagne balkanique on 
avec son corp» . éron .ut lque ren- été particulièrement minime». L'ar 
forcé et de nombreux groupe, de ™* J ^ ™ ' ? 1 t ^ * 1 * " ™ : " remise à la presse : elle rappelle la 
transport d e . Waffen S S. ont perdu. 67 offi- , , ^ , „ „ ( „ „ ^ . „ o u . ™ v . n J . _ -

U 30 mai au matin, des parachu- clera et 1 050 sous-offlclers et aol 
t û t e s . t d e . troupe, de deb.rque- da 
ment sérlen. soutenus par de vlo 
lente , attaqua, de l'aviation et pro

premier 
ministre. La plus grande reserve 
est observée au sujet des débats se 
crets de la Chambre. 

U n e brève communicat ion a été 

déclaration de M. Churchill , dans 
ï s officiers e» 372 sous- laquelle celui-ci annonçai t qu'il se 

officiers et soldat» disparus ; 181 of- réjouirait de pouvoir réunir A Lon-
ficlers et 3 571 sous-offlclers et aol- dres une conférence de l'Empire et 

*r de nombreuaes escadrille» data blessé. des premiers ministres des Domi -
4V. chasseur», atterrirent près de D'.utre p.rt . l e . pertes .ub les par n l o n s m a l g q u e , œ r t a i n e s difflcul-
l'aérodrome de Malémé. A environ l'svlstlon s élèvent à 15 offlclers « tés • empêchaient la réalisation de 
I t km. d . 1» Canèe et près de la 84 eous-offlclers et soldats morts. 40 d e s s e l n 

ville même officiers et 123 sous-offlclers et sol- c e ° e s sem. 
AU cours de l'après-mldl. d autres data disparus: 25 officiers et 124 U a message du roi George 

contingent» de par»chutut*s tenté- .ous-of Aciers et so.dats bleasés. ^ l'ex-roi de Gr iee 
rent da prendra poaseaslon des villes e f e B f j r e ^ e 

villes 
de Rethymnon et d'Irakllon. ainsi 
que dea aérodromes aa trouvsnt dan. 
las environs 

ARRESTATION, A HALLUIN 
D'UN CHENAPAN DE 17 ANS 

qui avait participé à plusieurs cambriolages, 
dont un en l'église Saint-Alphonse 

» 
Il fait des révélations sur les exploits 
de la bande à laquelle il appartenait 

A l'activité montré cette arme a des camarades. 

fin de 
la nuit et de l'alimentation génén 

et environs rappelle 
non syndiqués qu'Us doivent se pré
senter. 2, rue de la Chambre-des-
Comptes. afin de retirer des formules 

„ « t . e - . — . ^ r ? — " " pour leur inscription a la carte pro- puis une quatrième 
gneur. enlevé deux ciboires, avec les fM s ; 0nnel!e des fruits, primeurs et lé- L'sffsire était maintenant clair» 
hosties, une lunule et une custode. g u r n e 5 Le» policier, n eurent plus ou a sr" 

Comme U n'avait pas ete inquiète. Le président du .yndlrat ae tient a rèter Lellévre. qui sera poursuivi 
pour complicité et recel, et la mère 

Relatl 
pertes subi 

La polies hallulnoUe 
Amsterdam. 2 Juin. — L'agence d e laquelle U conviant da rendre ajoutant qu il n'héslterslt ps» è «en Quelque» 

t plu» élevée» ont été Reuter annonce que le roi George hommage, vient de procéder à une servir .1 l'occasion s'en présentait. a r r é t é à ia 
- a adressé un message A l'ex-roi de arrestation importante, celle d'un On le devine, l'agent n'eut . de 1 

Dekière proposa à son complice de leur disposition 
recommencer. L'expédition fut réa- 8 h. à 8 h. 30. «7, 

i Usée d .ns la nuit du 21 novembre _ ^ _ _ _ _ 
Avec une pmce-mon.-eigneur. iee 

i deux maltaiteurs démonttrent une 
psrt.e du panneau de la porte ré-

. cemment réparée et. après avoir fait 
i jouer les verrous, pénétrèrent dans 
! ia sacristie et, de la. dans l'église 
Les meuble , furent ouverts, un autre 
fracturé, mai . U ne s'y trouvait r.en 
a la convenance des malandrins. Le 
tabernacle était vide et la clé se 

• trouvait sur la porte. 
Dans une pièce, derrière l'sutel. 

1 ils trouvèrent des bougies, qu'iU 
.emportèrent dans un sac et qu, tu
rent vendues en Belgique Le Jeune 
homme reçut, cette fols, une somme 
de cent francs. 

Jours plus tard, U était 
suite d'un vol de deux 

bicyclette, et condamn A quatre 
mois de prison. 

Princesse. de Lefebvre. GibrleUe Knncke _ . 
'ans. qui aura a répondre du même 
i délit. 

E-.i effet, quoi qu en dise son AU. 
! Gabnelle Knncke devait é tr . au 
courant du meurtre. Pourquoi a u . 
rait-elle caché largent et le porte
feuille de 1 Algérien chez u mère ? 

Les quatre inculpé, seront con
duit» à Lille, et mi» S la disposition 
de M Depis. procureur de ls Répu
blique. r 

L'autopsie a été effectuée 
à l'hôpital 

Commis par M Boulanger, juge 
d'instruction à Lille, chargé de cette 
affaire. M. le docteur Huiler, méde
cin légiste, a procède, vendredi 
matin a 1 autopsie du corps de la 

la morgue de l'hôpital 

Ll-LUE 

Une affaire importante 

d'escroquerie 

au préjudice de la ville 

vient d'être découverte 

par la sûreté 

Il existe actuellement un crédit 
spécial inscrit su budget de la ville. • J* Fraternité 

Le_ praticien .dressera un rapport 

Malémé fut occupé après un violent data morts : 18 oéflclers et 508 sous 
cembst et de . troupes . l p l n e . purent officier, et soldat.» blessé. : 1S offl-
» être débarquées, malgré le feu cler. et 274 sous-offlclers et soldats 
intermittent da l'artillerie ennemie, disparu» » 

Nous partageons vos 
mais aussi vos espérances 

Rome 12 Juin — A l'occasion de Pour l'aviation (aviation 
premier» condition pour la et parachutistes». 105 officiers et 827 | a visite qu'il a faite à San-Rossore 

réussite des opérst lon. »e trouv»lt sous-offlclers »t so ld . ts mort . : R8 
remplie La deuxième condition fut officiers et 2 009 nous-offleier» et aol-
réellsée ta 33 mal par la Vi l l e corps d . t . blessé. : 104 officiers et aol-
aéronautlque. i sous-offlclers et soldats dispsrus 

e p i ; * t " n . q U o o ' n U r n . . S T Ï ^ L - > " • « - * * t a . " — * " 
toutes les forces n . v . i e s anglaises | en Lrete 
d'Alexandrie avalent été envoyée.' 1 < a pertes subie» par l'ennemi «u 
d a n . lea eaux entourant cette lie l C O ur. de 1. bataille de Crète sont 
Cela devait empêcher les Allemand» e n p l u ( , a , , pertes en matériel de 
de a» ravitailler e t de recevoir des guerre de tout gemre. beaucoup plus 
renforts par mer. et. d'autre part, importantes : 10 700 officiers et aol-
parmettre d'amener de nouveaux , j a U anglais ainsi que 5.000 offl-
renforta à la garnison crétoise o u . , c l , „ ^ aoldats grecs ont été fai t , 
al C'était nécessaire, de la rembar-, p r l a 0 r n l e r » ; par par ailleurs en -
quer A destination de l'Egypte v ; r o n 5 QOO officiers et soldsta anglais 

C'est ainsi que la première ten- » t g rec» sont tombés, sans compter 

. . . . . . . • pour couvr.r le» frsu d'occupstion ^ Pratic 
cambriolage de la bonneterie g u r cf budg-t sont a imputer les , u Psrquet 

Vanacker et Vampouck 
m e n V é Ù "condsmné a quatre mots *• M Bouvier procéda S son lnterro 
de prison pour vol d . bicyclettes gatotre. Au début, le Jeune homme homme 

Voici dan» quelles -' circonstances1 observa sinon le mutisme, tout au 

nois environ, le Jeune 
îtrait Jo. eph Dumor-
lul demsnda «i l ne 

des personne» désignées par 
1 administration pour nettoyer et 
entretenir les immeubles occupés SAMEDI 1 4 JUIN 

»'»«t opérée cette arrestation: 1:011 
! fols. 

au roi e t A la reine d'Italie, le roi L , vantardise d'u» jeune vaurien • radre.ee du comnussai 
Boris de Bulgarie a été reçu v e n - „ quelques jour». r««ent Vaes "" 
dredi au palais de Venise, par l e ^ p p ^ n a n qu'un Jeune homme de-
Duce, meurent chemin daa Meurlns. su 

L'entretien' s'est poursuivi p e n - Mont d'Hslluin. était en possession 
dant environ deux heures. d'un revolver automstique II avait 

s une grande réserve Toute- possédait pas une pince 
grâce à la persistance et s gneur. Comme 11 en avait une cher 

il lui fixait ren 

Communiqué officiel italien 
' I L'affaire lui aurait été proposée pa. 

ur. compagnon plus âgé. Florent De-
ROME. 12 JL1N. — Le quartier généra/ d*es forces armées commu-! tlêre demeurant à Reckem rue du 

' Ohat. chômeur comme lui. Le projet 
avait été mis à exécution dans la 

tarda lui, U 1; 
paa S *e < mettre à table ». Le 20 ma 

. . - . même lndl 
Une confusion dez-vou» 

C'est a une véritable confession * se préae 
qu'il se livra. Et elle fut des plus' vait plu 
intéressantes, à la aupposer ven- M » u le lendemain, le Jeune nom-
dique. Il commença par avouer qu'en m * . ayant rencontre fortuitement 
septembre dernier, il avait participé Dumortier dan» un csbsret de la rue 
S un cambriolage chez M. Hennlon. Victor-Hugo, ce dernier lu' -

Uemandes 
Depuis un certain temps, "employé 

chargé des paiements de cette na
ture avait conçu des doutes sur 

„ . . i . l suthent ic l té de certaines feuille, de 
,m " " , ? 1 salaire» présentées au gu chet. La 

Rochat. corn 

Aujourd'hui : u i r 
ain. u n i Modeste 
Soleil: lever i h 48. coucher 21 h SS 

^ . . u u . , . . , iui i . « u t ren- f m v l i é e et M R o C n a t . com-
dans un estaminet Quand ^ l s s a , r f central, délégua lea i n s p e c 
nta. Dumortie- ne s'y trou- Debarge. «fin d'exer-

ouverts d» » h à 

distribution d . 11 h. 

teurs 
cer une surveillance discrète au gui 
chet C'est ainsi que le chef de 
bande te fit pincer »u moment ou 
il présentait une feuille de aalatre ' che.tre du Conserv.tolre 
f .U fiée. Il .'agit d'un cei-aln Emile 

cultivateur. 132. chemin de Lol.el. l e v o 1 commis svec Cyrille Castro ^ ^ 

Lune : pi 
c i s a e d'épargne 

11 heure* 
Goutte de tait 

à 12 heures 
Pharmacien de service de nuit : M. 

ssouy. 287. ru. Jules-Guesde. 
s Conservatoire national e a manque : 
u a i , h 30. deuxième conœrt d . l'or-

maue r 
Aa cours de la nuit du 11 au 12 juin, des bombardier, ont attaqué soirée du 28 septembre, ver. 23 h 

tat lve faite le 21 mal. afin d'amener „ „ ' , q u i ont trouvé la mort dans les e n » « , » « , «uceessive» lea aérodromes de Malte . Mercredi, au cours Les deux chenapsns s'étsnt lntro-
" « o u | d u n e reconnaissance aérienne au-dessus de l'île, n o s avions de chasse c , u l t " f ^ f j * c o u ^ ' / dérobèrent une 

aacerteurs o n . abattu « « m b a t aérien O u x « H u r r i e . » . . . , ÏÏ%J£ * ~ mJS^SSZ 
En Méditerranée centrale nea chasseurs «nt barré la route A des: reussit à 1. vendre quelques tour. 

bombardiers ennemis e t descendu nn « Blenhe lm >. Un antre avion plus tard et le Jeune Haltulnols re
part du produit d . 1. 

dans la bonneterie de MM. Vanacker 
et Vambouck. rue Pasteur ; cela lui 
avait apporté. confla-t-:l, la ronde
lette somme de dix mille francs 

On ae rappelle q u i ls suite de ce 
vol, deux arrestations avalent été 
opérées, celles de Madeleine Demeu- J^'jâu»[cachets 

originaire de Rou
lera |Belgique i. demeurant 238. rue 
des Postes, cour Salnt-Jran Inter
rogé. U . v o u s et donnr le nom de 
ses onse complices. Il déclara, en 
outre, qu'il sa procurait des feuilles 
suthenttques. qu'il revêtait ensuite à™"»' 

A l'intention des t 
de la paroisse du Sacré-Ceeur 

.ton de 1 

Crête da nouveaux renforts 
lemanda au moyen de petits voilier, 
a moteur. , na réussit que partielle
ment. M»U elle ne coût» pas la vie 
à des milliers ds soldats allemand» 

Rien n'est impossible 
au soldat a l lemand » 

que l'a faussement affirmé la \ Jg1
tl^™2?*"p%u£ ^ ^ i n u c t a i britannique a été abattu au sud de P.nte l larta . par la D . C. A. d'un cevalt 

^ " - — ! * " • ™ï " U " " de le déclaration fait» par m chef de nos tarpllleurs. 
•uprém» : « Rien n*m'. impoeslble au i t n j , n o , a v i o n , de reconnaissance n'est pas rentré. 
aoidat Dans la mer Egée, des avians britanniques eut bombardé une 

localité de l'Ile de Rhode» 

propsga: 
• tant A environ deux cents 

La lendemain, la formidable ba
taille entre le Vi l l e corps aéronau
tique et la flotte anglaise se termine 
par une glorieuse victoire des ~~ 

soit 150 frar 

Une fructueuse opération 
i Neuvil le 

CARNET 

C u r s sllemanda. Après avoir essuyé " " • 
«Je très lourdes partes, la flotte brl- " ™ 
tannlque ae vit obligée d'évacuer restent A aeeomplir 
les eaux de la Crête et d abandonner 
111e A son aort. 

Le puissant groupe d'asaaut qui 
avait été constitué su cours des 
tournées suivantes s o u . ls commsn-
slauaant du général Rungl. comman
dant d'une dlvUion de chasseurs 
alpins, réussit A briser d'abord 1. 
i a . U t . m i ennemie dans la part i . 
•eeMeevtata de l'Ile. Le 28 mal. q u . 
«rs jours s prés 
p j a m l m eheeseurs de montagne sur 

Convslncu da ce fait qui con.t i -

" ^ a> ja victoire, l'srmée ' En Afriajne du Nord, sur le front de Tobrouk. dea rassemblements 
i-ec conflance lea tacha, qui ; de chars blindés et de véhicules motorises ont é té eff icacement bom

bardés par notre Artillerie. Dea cont ingents de notre aviation ont de cambriolage dan . la fabrique de 
attaque A diverses reprises. A Tobrouk. dea Installations ne ravitail le- j tissus d»_M. Vincent Vienne a Neu-

jment et des positions défensives de l'ennemi, y provoquant des lncen 
die . et des explos ion. 

i l n . du < 
Coeur, une messe .ers dits a l'inten
tion de. prisonniers d . U paroisse et 

famille». 
_ - r . lieu le dimanche 1$ Juin. 

Ses complices «ont Elise Derycke à 11 h 33. Le R. P. Hennlon prooon-
80 ans. amie de De Lee, mère de deux cera le sermon de circonstance. Pat
entants en bas âge. qui fut ls'ssèe sleu.s r h s n u aeront Interprète, par 

Ou»nt à Dumortier et Castro, i l . e n n b t n t provisoire : Yvonne De- * echois de . jeune, gen* M. Dunon-
. rycke. 21 ans. 60. rue de Lens. dont e l\ t

l
1''' ^ ' ^ " ô u . " ' ' ^ ' ? ^ ' ' ^ ^ ™ 

| S rê l . c o n . u t . l t a rechercher des J™, T u ^ n t ^ t X . * 0 ? " ^ 
csrtas d'identité permettant aux cérémonie Ils «ccompllront un devoir 

a, . . „ _ . K ^ i . .„n . - , , - "n'"1»!»» de la bande de toucher le» de ch.nté chrétienne en priant psur 
Enf n, le Jeune homme dévoila q u . tmux aalslres : en é c h a n ^ . les ché- «"•• ceux que les eonsèquenoes ds 

son compagnon Dekière svs l t corn- m t u n q u i leur prêtaient leur esrte '» guerre -e'tennent loin d . leur foyer 
— vol de lapins ches M Arthur, p ^ v s l e n t 100 francs psr semaine ' n Q u l • o u i r r M l t d e <xt Uolement. 

i , * h . , . , i . , • > , B n l a - H U . _ . . r - W « . » . M ^ , . 

lenaere et de son 
l'Abattoir, chez qui on svs l t decou 
vert les marchandises vol.es 

avaient fuit en Belglqu 

Un vol de lapins 

A quelque temps de là. Il reçut de! Rousseau, cabaretter au Bol . -du- , Voult na -n le t . autre démarche 
son compsgnon une autre proposl-1 Duc. Quatre gros lsplns svslent été 
tlon. Celle-ci consistait en un projet I dérobé» et le chien abattu. 

Naissance 

Perrsln. L'opération devait i 
être faite ds concert svec quatre au- ; 
très Individu Pou 

La pince-monseigneur 
et le browning 

ilvsnt son Interrogatoire. M. 

30 ans. 238. rue des Postes ; Emile 
Pourmeetraux. 18 ans. S64 ter. boule
vard Victor-Hugo ; Oaaton Colet. M 
. n . . 239. rue de . Postes, qui fut 
suaal laissé en liberté provisoire : 
Noël Hollebecq. 18 ans. 100. boule-! 
vard Victor-Hugo : César Ctaneast., 

22. rue de Cassel : Jeanne 

Le deuxième concert 
de l'orchestre 

du Conservatoire 
Des avions allemand» ont touché les objectifs de la base de Marsa- I u , proposition svsnt été seceptée, Bouvier montra au Jeune "homme la 21 ans. 22. rue de' Cassel :~Jeannè'| Demain 

Matrouk. Un dépôt de earburanl a été incendié. | rendez-vous fut fixé au Mont d'Haï- pince-monseigneur trouvée lors d u | Derycke. femme Deraedt 20 ans e s j **"' P !»r p*-Destombes, surs lieu ta 
L'aviation britannique a bombardé quelques localités de la région luln Parmi la bande que Deklére cambriolage de l s bonneterie de M., rue de la Prévoyance' ; Rlchsrd „™* T , t o i r e > , Tv'2 . ?" 1 ' o r c n * t r « d u 

de Benghasl . Comme toujours, l 'attitude de la population a été ca lme • « • ' » • » * chercher su c a b a r e t d e la i Vanackére et V a m b o u c q . L e jeune' Waelraet^SS i n i , 50. rus de Lens._et, „ a u r ) c e A m o u r — M. et M Philippe M o t t e - - "" Plate-forme. »e trouvaient deux Hal- homme 
Breuvart sont heureux d'annoncer iet disciplinée. , lulnou que 1. J.une chenapan oon-, qu'il a v . 

OTlsââào^des> nalatance de leur fille Eve. En Afrique orientale, nos troupes, cédant A U pression accentuée n . l i M i t bien: Cyrille Castre, rue d e | Il recon 
«ontsgne Sur lUulsAl», dimanche 1 " jutB. Ae 1 ennemi , s e aeot retirées sur de netrveUea pesit lons. 

en la 

concour. d . M. 

1 la Panoerte et Joseph Dumortier. r u . eues lui un revolver automatlqua | aacroquoriaa. 

ls reconnut comme celle C.mllle Bcheldeman, 22 an», 218, rue,,. , . Mauwrv.tniT^ s . i l ! ^ - l > r * " . l - p i ^ 
lt rem M à Dumorti.r Pierre-Legrand i gr.ndM a«oc l . t ton . evaKBkooJaMS «a 
mnut aussi qu'il possédait On Ignore ta montant exact de.'Pranoe et de l'étraaaar ~*~*~*'"™ • " 
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